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Evaluation d'un programme d'intervention visant à améliorer les soins de santé mentale à 

Madagascar 

Les troubles mentaux et l'épilepsie affectent des millions de personnes dans les pays à revenu faible 

et intermédiaire, où près de 80 % des patients ne reçoivent aucun traitement. À Madagascar, un 

programme d'intervention visant à améliorer l'accès aux soins pour l'épilepsie et la santé mentale a 

été mis en œuvre entre 2013 et 2018. Ce programme incluait des campagnes de sensibilisation du 

public et des formations pour les médecins généralistes (MG). L'objectif principal de cette étude était 

d'évaluer l'efficacité de ces initiatives deux à cinq ans après leur mise en place. 

Une étude quasi-expérimentale a été menée pour comparer les zones d'intervention aux zones 

témoins. Cinq enquêtes ont été réalisées pour évaluer les connaissances, attitudes et pratiques (KAP) 

de la population générale et des MG, le nombre de consultations pour l'épilepsie et les troubles 

mentaux, la précision des diagnostics, ainsi que la disponibilité des traitements. Les données ont été 

collectées par des questionnaires standardisés et des registres médicaux. 

Dans la population générale, les scores KAP sur l'épilepsie étaient plus élevés dans les zones 

d'intervention (11,4/20 contre 10,3/20 ; p = 0,003). En revanche, les scores KAP pour les troubles 

mentaux, notamment la schizophrénie, étaient faibles dans toutes les zones (1,1/20 contre 0,1/20). 

Parmi les MG, les scores KAP étaient significativement plus élevés dans les zones d'intervention pour 

la schizophrénie (6,0/10 contre 4,5/10 ; p = 0,008) et l'épilepsie (6,9/10 contre 6,2/10 ; p = 0,044). Le 

nombre de consultations pour l'épilepsie et les troubles mentaux était plus important dans les zones 

d'intervention (4,5 % contre 2,3 %), et la concordance diagnostique entre les MG et les psychiatres 

était légèrement meilleure dans ces zones, bien qu'elle reste faible. De plus, la disponibilité des 

médicaments antiépileptiques et psychotropes était plus variée dans les zones d'intervention. 

Cette recherche a permis de mieux comprendre l'efficacité des initiatives mises en œuvre à 

Madagascar, mais révèle des défis comme le manque de formation et d’éducation. Calà nécessite des 

efforts pour améliorer le diagnostic et réduire les écarts de traitement. 
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